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À l’heure de la surrobotisation, et d’une certaine 
déshumanisat ion, à  l ’heure où la  courbe du 
chômage provoque des grincements, de la méfiance 

et du découragement, il est des expériences concrètes et 
bienveillantes qui ont le mérite de redonner de l’optimisme à 
qui veut bien l’entendre. Grâce à son action volontaire, à son 
courage et à ses idées, Christophe Grémiaux, patron de la jardinerie Les Jardins du 
Village à Barcelonne-du-Gers, s'est donné pour objectif d'accélérer et d'initier, si 
besoin était, la mutation commerciale du village. 
« Le déclic, raconte ce patron de jardinerie, s’est fait lors d’une conférence organisée il y a 
2 ans par le Groupe J sur le thème "Comment réenchanter les magasins" » et au cours de 
laquelle il a décidé de prendre rendez-vous avec l’une des intervenantes chasseur de 
tendances pour réfléchir à la manière de concrétiser son projet. 
Un groupe de travail local se constitue, une réflexion est pous-
sée... Quelques réunions plus tard, les projets se concré-
tisent : une boucherie renaît, une campagne de finance-
ment participatif liée à cette implantation mobilise toute 
une communauté, la refonte de la jardinerie dans l'offre 
et la présentation. Les résultats ne se sont pas fait attendre 
tant sur le plan humain que sur le plan économique. La vie 
reprend aujourd'hui autour de son tissu commercial local. 
Les médias télévisuels, la radio n’ont pas manqué de faire 
écho de cette belle initiative.
Dans un autre registre, avec un dénominateur commun, 
la prise en compte de l’humain, l’action d’une personna-
lité proche du jardin  : Jean-Claude Bourrelier, patron de 
Bricorama, racontée dans son tout récent livre intitulé "Ma 
boîte à outils pour la reprise" dans lequel il fait écho de son 
histoire d’autodidacte qui a bâti en 40 ans un « empire du 
bricolage » à partir de bons principes tels que la volonté, le 
courage, le travail, l’optimisme et la prise en considération 
de ses 5 000 employés. Un vrai message d’espoir pour qui 
veut croire encore aux valeurs humanistes ! 

Marie-Pierre Morin

"L’humain" n’a pas dit  
son dernier mot !

« Il est des expériences 

concrètes et bienveillantes 

qui ont le mérite de 

redonner de l’optimisme  

à qui veut bien l’entendre »


